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Les racines du territoire : le peuplement  
préhistorique 

En l'état actuel de nos connaissances, les témoignages archéologiques les plus anciens et 

les plus importants largement attestés pour Villagrande Strisaili remontent au Néoli-

thique Récent et Final sarde, caractérisé par la diffusion capillaire sur toute l'île de la Cul-

ture de San Michele di Ozieri (3400-2850 av. J.-C.).  

Il s'agit dans l'ensemble d'attestations sporadiques, se référant presque exclusivement au 

contexte sacré et funéraire, constituées par des domus de janas, qui se dressaient à proxi-

mité de villages basés sur une économie de type pastoral, en grande partie détruits, iden-

tifiés dans les villages de Cuile Bruxiau, S'Orciada, Su Strumpu, Cortes de Maceddu, Genna 

Ardeletti, Funtana’e Jana (fig. 1). 

 

 
Fig. 1 - Domus de janas S’Orciada, vallée du ruisseau Bau Mandara  

(http://www.ogliastraadventure.it/show.php?IDF=145). 

 
Il s'agit de tombes souterraines isolées qui se sont constituées rarementen petits groupes, 

creusées dans des formations rocheuses granitiques, présentan  un schéma planimétrique 
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monocellulaire ou bicellulaire, où la présence d'un couloir dolménique d'accès est parfois 

attestée.  

L'absence quasi totale de détails décoratifs atteste la pauvreté architecturale des domus 

de l'Ogliastra. Aucune de ces tombes n'a fait l'objet d'enquêtes scientifiques (fig. 2). 

 

 
Fig. 2 - Domus de janas Su Strumpu, vallée du ruisseau Bau Mandara  

(http://www.ogliastraadventure.it/show.php?IDF=146). 
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Fig. 3 - Villagrande, localité Corte de Maceddu, menhir dit Sa Pedra’e S’Orku  

(LILLIU 1957, p. 48, fig. 14.3). 
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